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LõATELIER EN UN COUP DõOEIL 
 

Participants & objectifs 

Des experts de haut niveau du monde ferroviaire ont ®t® r®unis par la Foncsi pour pr®senter 

leur vision du monde ferroviaire franais et europ®en ¨ lõhorizon 2030-40 et ®changer sur 

les enjeux de s®curit® majeurs auxquels le secteur sera confront® dans ce futur proche : 

¶ Franois Davenne, directeur g®n®ral, UIC 

¶ Loµc Dorbec, pr®sident, AGIFI 

¶ Yann Leriche, directeur g®n®ral, Getlink 

¶ Pierre Messulam, directeur risques-s®curit®-s¾ret®, SNCF 

¶ Dominique Riquet, d®put® europ®en, commission des transports et du tourisme,  

Parlement europ®en 

 

Quelques enjeux cl®s 

¶ Num®risation et apparition de nouvelles technologies associ®es ¨ de nouveaux risques 

(cybers®curit®) 

¶ Ouverture et interconnexion plus grandes du secteur ferroviaire ¨ son environne-

ment (MaaS) 

¶ Innovation en s®curit® :  

* mise en ad®quation r®glementation et innovation 

* cohabitation nouvelles/anciennes technologies 

* acceptation sociale 

¶ Mont®e en puissance de la conduite autonome, de lõintelligence artificielle (IA) :  

* ®volution des m®thodes de d®monstration de s®curit®, de la certification 

* redistribution des comp®tences, ®volution du r¹le et des responsabilit®s des ac-

teurs et organisations 

 

Quelques pistes 

¶ Mettre lõaccent sur lõactivit® de mod®lisation du syst¯me. 

¶ Accepter que le temps de la r®glementation soit plus long que celui des avanc®es 

technologiques : se focaliser sur la technologie et faire confiance au l®gislateur qui 

adaptera le cadre r®glementaire. 

¶ D®velopper des espaces de conduite autonome isol®s physiquement et r®glementaire-

ment du reste du syst¯me. 
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LES PARTICIPANTS 

Franois Davenne est directeur g®n®ral de lõUIC 

(Union internationale des chemins de fer). Dipl¹m® 

de lõ£cole nationale sup®rieure des t®l®communica-

tions et de lõ£cole nationale dõadministration 

(ENA), il travaille notamment au minist¯re des 

Transports sur la s®curit® et la r®glementation fer-

roviaires. En 2012, il est ®lu secr®taire g®n®ral de 

lõOtif (organisation intergouvernementale pour les 

transports internationaux ferroviaires). Il entre d®-

but 2019 ¨ lõUIC.   

Loµc Dorbec est pr®sident de lõAGIFI (Association 

franaise des gestionnaires dõinfrastructures ferro-

viaires ind®pendants). Dipl¹m® de lõ£cole Polytech-

nique et de lõ£cole Polytechnique F®d®rale de Lau-

sanne, il d®bute sa carri¯re dans le groupe 

Bouygues en 2000, jusquõen 2006 o½ il rejoint le 

groupe Eiffage. En 2011, il est nomm® directeur 

op®rationnel dõEiffage Rail Express (ERE) pour le 

projet LGV Bretagne-Pays de la Loire. Il est direc-

teur de lõAsset Management dõEiffage Concessions 

depuis 2017. 

Yann Leriche est directeur g®n®ral de Getlink 

(groupe comprenant les soci®t®s Eurotunnel, Euro-

porte, ElecLink et CIFFCO). Dipl¹m® de lõ£cole Po-

lytechnique et des Ponts et Chauss®es, ainsi que de 

lõESCP Business School, il a d®but® sa carri¯re dans 

le secteur public avant de travailler chez Bombar-

dier Transport. Il int¯gre ensuite Transdev en 2008 

o½ il occupe de multiples postes de direction ¨ 

lõinternational. En 2020, il prend la direction g®n®-

rale de Getlink . 

Pierre Messulam est directeur risques s®curit®-

s¾ret® du Groupe SNCF. Ancien ®l¯ve de lõ£cole 

normale sup®rieure, agr®g® de Math®matiques, et 

ing®nieur en chef du corps des Mines, il d®bute sa 

carri¯re dans la s¾ret® nucl®aire avant dõentrer en 

1989 ¨ la SNCF. Il occupe ¨ partir de 1998 de mul-

tiples postes de direction, dont la r®gion de Paris 

Sud Est, le projet TGV Rhin-Rh¹ne puis la direction 

de la strat®gie de lõinnovation de la r®gulation. En 

2014, il rejoint Transilien en tant que directeur 

g®n®ral adjoint. Il int¯gre lõ®quipe dirigeante du 

Groupe SNCF en mars 2020. 
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Dominique Riquet est d®put® europ®en, chirurgien 

urologue. Il sõengage en politique en 1989 en deve-

nant adjoint au maire de Valenciennes, avant de 

devenir maire de la ville de 2002 ¨ 2012. D®put® 

europ®en depuis 2009, il si¯ge au sein du groupe 

Renew Europe. Il est membre de la commission des 

transports et du tourisme, et membre suppl®ant de 

la commission de lõindustrie, de la recherche et de 

lõ®nergie au Parlement europ®en .   

Pierre-Franck Chevet est pr®sident de IFP Energies 

nouvelles (Institut franais du p®trole et des ®ner-

gies nouvelles). Ancien ®l¯ve de lõ£cole Polytech-

nique et de lõENSAE, ing®nieur g®n®ral des Mines, il 

d®bute sa carri¯re ¨ lõAutorit® de s¾ret® nucl®aire 

(ASN). Il y occupe diff®rents postes de direction 

jusquõen 1995.Il dirige ensuite les DRIRE (direction 

r®gionale de lõindustrie, de la recherche et de lõen-

vironnement) Alsace, puis Nord Pas de Calais. En 

2005, il est nomm® au cabinet du Premier ministre, 

en tant que responsable du p¹le industrie, ®nergie, 

environnement et innovation. De 2007 ¨ 2012, il est 

directeur g®n®ral de lõ®nergie et du climat, au sein 

du minist¯re charg® de lõ®nergie. Il est pr®sident 

de lõASN de 2012 ¨ 2018. 

Jean Pari¯s est directeur scientifique Icsi-Foncsi. 

Ing®nieur des ponts, et des eaux et for°ts (IPEF), il 

a travaill® 15 ans avec la Direction g®n®rale de 

lõaviation civile (DGAC). Il a rejoint ensuite le Bu-

reau dõenqu°tes et dõanalyses (BEA) pour la s®curi-

t® de lõaviation civile. De 2000 ¨ 2004, il a ®t® di-

recteur de recherche associ® au CNRS. Il a ®t® pr®-

sident de la soci®t® D®dale SAS pendant 25 ans. 

Enfin, il est directeur scientifique de lõIcsi et de la 

Foncsi depuis d®but 2020.  

LES ANIMATEURS 
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S£QUENCE 1 

2 juillet 2033. Le TER autonome nÁ0277 entre Paris et 
Amiens va quitter la gare du Nord. Il sõagit dõun train de 
derni¯re g®n®ration, sans conducteur et sans personnel 
de bord. Avant de partir, le train r®alise son op®ration 
dõautodiagnosticé 

 

 

S£QUENCE 2  

Les 200 000 capteurs int®gr®s remontent en une microse-
conde lõ®tat des param¯tres quõils mesurent vers le ser-
veur centralis® de lõop®rateur ferroviaire. Ces donn®es 
sont instantan®ment trait®es par un algorithme qui com-
pare les valeurs par rapport aux gabarits de r®f®rence et 
analyse leur ®volution depuis la derni¯re op®ration de 
maintenance. La valeur dõusure de la bande de captage 
tend vers son maximum : lõalgorithme estime que la 
bande devra °tre chang®e dans 3 semaines. Lõinformation 
est envoy®e au centre de maintenance et it¯re le carnet 
de suivi virtuel des op®rations ¨ venir. 

 

 

S£QUENCE 3  

Apr¯s analyse, quasi-instantan®e, le train est consid®r® 
apte ¨ partir par lõalgorithme, qui transmet lõinformation 
crypt®e au centre de gestion des circulations national. 

 

 

S£QUENCE 4 

Le ç GO è reu et sa r®ception accus®e, lõalgorithme de 
gestion des circulations interroge le parcours : pr¯s de 
500 000 objets connect®s retracent virtuellement le tra-
jet et ses ®ventuels al®as. Une op®ration de maintenance 
est dõores et d®j¨ planifi®e au kilom¯tre 56 : lõinforma-
tion est transmise au train, qui g®n¯rera une annonce 
sonore pour avertir les passagers quõil arrivera avec 12 
secondes de retard ¨ Amiens. Dans un fonctionnement 
ma´tre-esclave, lõinfrastructure imposera au train de r®-
duire sa vitesse ¨ 30 km/h dans la zone de travaux. Le 
train sera lui-m°me en capacit® de d®tecter les agents 
travaillant aux abords des voies ¨ son arriv®e sur zone.  

 

LE SC£NARIO EN BANDE DESSIN£E 
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S£QUENCE 5  

Lõalgorithme du gestionnaire dõinfrastructure indique 
®galement une temp®rature ext®rieure ®lev®e entre le 
kilom¯tre 78 et le kilom¯tre 125, temp®rature crois®e 
avec celle des rails, mais aussi avec le mod¯le de la v®g®-
tation aux abords, d®velopp® par  thermographie satelli-
taire. Lõalgorithme est formel : si le train g®n¯re une 
®tincelle ¨ cet endroit, il y a une probabilit® de 45,7 % de 
g®n®rer un feu de broussailles. Le p¹le infrastructure est 
imm®diatement saisi pour humidifier les abords, un drone 
d®colle et sera sur place en moins de 15 minutes.  

 

 

S£QUENCE 6 

Train OK, trajet valid®, le train peut partir. Le parcours 
se d®roule conform®ment ¨ la planification. Le train  
arrive en gare dõAmiens ¨ 15h40, avec 12 secondes de 
retard, comme pr®vu.  


